
Biographie :
René est né au Luxembourg en 1934. Ses parents, 

Mira and Wolf, tous deux originaires de Pologne, 

y avaient émigré quelques années auparavant, à la 

recherche de meilleures opportunités. René a vécu 

une enfance heureuse, entouré de ses nombreux amis 

et des membres de sa famille. Issus de familles juives 

polonaises, les parents de René respectaient certains 

rituels juifs. Suite à l’invasion du Luxembourg par 

l’armée allemande en mai 1940, la famille de René 

a déménagé en Belgique, également occupée par les 

Allemands, où ils ont vécu deux ans. Dans l’espoir 

de quitter l’Europe, la famille s’est enfuie vers le sud 

de la France, avec l’idée de prendre un bateau pour 

l’Amérique du Sud, mais fut arrêtée par la police 

française. Suite à la déportation de sa mère en 1942, 

René est envoyé dans un foyer géré par une organisation 

juive. Consciente du danger encouru par les enfants 

juifs, l’organisation a placé René chez des familles 

d’accueil, puis dans un couvent catholique, sous une 

fausse identité. À la fin de la guerre, René a attendu en 

vain le retour de ses parents. Désormais orphelin, il a 

vécu en France avant d’émigrer en Pologne, en Chine et 

aux États-Unis. Il s’est finalement installé au Canada où 

il a été enseignant à l’université.

 

René à l’âge de six ans avec sa mère. Luxembourg, 1940.

René Goldman a survécu à l’Holocauste. Après la 
guerre, il a immigré au Canada et il s’est établi en 
Colombie-Britannique. Vous allez découvrir son 
histoire à la lecture de ses mémoires, Une enfance 
à la dérive, ou à travers la ressource numérique 
Re:Collection.

Les informations ci-dessous vous permettront de 
mieux appréhender les expériences vécues par 
René.

Contexte historique :
L’histoire de René durant l’Holocauste se passe dans trois 

pays différents. Au début de la Seconde Guerre mondiale, 

sa famille vivait au Luxembourg, un petit pays situé 

en Europe de l’Ouest, entre la France, la Belgique et 

l’Allemagne. Le Luxembourg a été envahi par l’armée 

allemande en mai 1940. Sa famille a ensuite déménagé 

en Belgique, pays limitrophe du Luxembourg, également 

occupée par les Allemands en 1940. L’armée allemande 

contrôlait la Belgique et le gouvernement d’occupation 

a progressivement instauré des lois antijuives. La famille 

de René a fini par fuir en France, pays également sous 

occupation allemande depuis 1940. Les Allemands 

occupaient la partie nord du pays, appelée « zone occupée »,  

et ont instauré de nombreuses lois contre les Juifs. La 

partie sud de la France, appelée « zone libre », était dirigée 

par un gouvernement français, le « gouvernement de 

Vichy », qui soutenait les politiques allemandes et en 

exécutait les ordres, et qui a même promulgué ses propres 

lois antijuives qu’il appliquait à tout le pays. À partir de 

1942, la police française a participé à l’arrestation des Juifs 

qui ont été déportés dans des camps nazis où la plupart 

ont été assassinés. Risquant d’être arrêtés à la fois par la 

police française et par l’occupant allemand, de nombreux 

Juifs se sont cachés en utilisant de fausses identités et en 

se faisant passer pour des chrétiens. Des organisations ont 

aidé les enfants juifs, comme René, à trouver des endroits 

sûrs où se cacher. La France fut libérée par les Alliés à l’été 

et l’automne 1944. Environ 77 000 Juifs de France ont été 

tués durant l’Holocauste, dont les parents de René.

« Je me sentais étranger à ce monde qui n’était pas le mien et obligé, 
paradoxalement peut-être, à vouer une fidélité indéfectible à ma fausse identité. » 
— René Goldman
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rencontre 

de René




